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A mesure ttu'on lire du peuple ses rhansons c•t liCS r!·cits, 011 

est frappe'• de l'inépuisable r{;cond j(({ dl's ~ourcrs populaires; plus 
on a creusé, moins on s'aperçoit qu'on ait touché le foncl Devant 
la \'ai'Ïété de tellt•s productions, l'esprit devient curieux ù'co dé
couvrir les lois générales; cartoulc œuvre sortie de l'esprit humain 
subit quelqu<' règle, si elle a d('s prétentions ou si elle veut obtenir 
des chances de durée. On se faiL bien l'idée ctue ce 11'est pas une 
facile entrcpl'isc de classer ces légendes semées ~l l'infini et venues 
de partout, ces chansons de Lant de sortes. Peul-ètrc est-il pcr-n1is 
d'en affirmer seulc!nenl crue la mtîme chose ne sc dit pas, ou qnc 
le même én~nement ne sc raconte guère sous la double forrue du 
chant et du récit; ce qui est tombé dans le dolJlilioe de Ja nan-a
tion prosaïctue est par cela même exclu désormais de la chanson. 
Les choses qui louchent au surnaturel, les faits dont la dale est 
perdue, passent dans la légPnde et daos le conte; ics actions des 
(·ontemporains rcslenllll'appréciation des chanteurs el des bar<.les. 
Très peu de chansons en basse J3retagoe rewonteol à plusieurs 
siècles; à pat•l deux ou lrois, Lézoùré, La Fontenelle, . .. les gwerz 
qu'a,Lraosmis la tradition orale ne se rappot'lent pas à des époques 
absolument disparues, el la l'aison en est ctue le peuple écoule 
aYcc inuilfércncc cl laisse peu à peu tomber dans l'oubli co dont 
il n'a pas retenu le sens. Du resle, le chanteur n'éprouve pa.s le 
hcsojn de comprendre toujours ce rru'il dit: il répèle sincèJ.·em.enl 
une leçon app•·isc par cœur; tant pis s'il a enlcnd u de Lra vers. 
Padois il en résulte de singulières variantes. \oici deux. couplets, 
par exemple, dans une lusloirc de naufrage que je tiens de Yvon 
Le Gulucbe, un couvreur de la Roche : 

Erwoan ar l3ouc'hcr a lere, cunn den o goumch vad 
Pini savaz ben ler gwèch ler gwech wnr bord he vag ..• 

\n cu1. lare! d'ar Bonc'her· n o:t bcuet lac vag 
fla fraillel dre anu anter e bord ann enez Koal. 

Yves Le 6ouhcr disail, un homme de bou COUI'IIge - etui sc kwa 
pa•· trois fois, trois fois sur le bord de sou hal~1u ... 

Il n Jit Il Le Boubru· que son bateau était noyt~- el fendu pnr la 
moiLié près de l'lie Coat. 

Une autre version, qui est la bonne, dit, an lieu de EntiOlm 

at· /Jouc'!ter, Pipi nr /Jotulu (Pierre Le- Bomkr). D'aprt<s Le 
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